de Rapallo, (c. 2 d. 9.318) et nous obtenons le chiffre de 8.710 Italiens pour la
Dalmatie toute entiére. Mais G. Dainelli en étudiant les statistiques autrichiennes
plus anciennes, a partir de 1865 se rend compte de la diminution de la population
italienne, et comme cela I intéresse particuliérement, il publie le tableau qui suit:

Année de la statistique Slaves Italiens ’;::"l’::l::g:
1865 384.180 55.020 12.5
1880 440.282 27.305 58
1890 501.307 16.000 3.1
1900 565.276 15,279 26
1910 610.669 18.028 2.8

Le nombre des Italiens a baissé aussi rapidement dans certains centres de la
Dalmatie, comme nous le prouve le tableau qui suit, et oi sont indiquées seulement
les localités ou cette baisse a été plus sensible.

Localité (ou communes) en 1880 en 1890 [—en 1900 en 1910
Makaralea 1. 50000 S SR 120 124 74 113
Nerekiide .. U 5 oihiic TR 244 212 42 39
ey oy w G R s R e 492 164 69 240
Sthenik .y B, R REY 977 1018 858 810
KComide 8% T Ll 1197 52 37 48
Toogir o F. VR S e 1960 171 170 232
Starigrad (Hvar) . . . . . . . 2163 150 169 244
L ¢ CHAISING (S LS PR 3292 300 199 44
Split. | or SRS U S R 5280 1969 1049 2082

G. Dainelli s’ étonne surtout de la diminution du nombre des Italiens a Ko-
miza, Trogir, Starigrad (sur I’ ile de Hvar) Vis et Split. G. Dainelli fait ce raison-
nement: Si le nombre des Italiens a diminué, le nombre absolu de la population to-
tale de ces localités aurait di diminuer aussi. Il se demande comment le nombre
des Italiens a pu baisser en Dalmatie, alors que les statistiques, prouvent une aug-
mentation absolue de la population en général. Cette diminution est notée dans

le tableau suivanc:
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